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De bien étranges histoires dans notre  bocage … 
 « Chez nos villageois, la persistance de croyances et superstitions vieilles comme l’âme humaine atteste 
d’une vie plus ancienne encore. L’âme est plus antique que le plus vieux des champs. Nul chemin n’a de 
traces plus anciennes que les empreintes où notre esprit grava ses premières images du monde. » [1] 
 

 La vie moderne tend à nous faire oublier les songes anciens qui, jusque dans les années 1970, se perpé-
tuaient oralement dans nos villages. Saviez-vous que les « jours en r » ( mardi, mercredi, vendredi ) étaient 
tabous ?  Que le mois de mai était considéré comme funeste pour les ensemencements ?  Qu’en certains pays, 
il fallait jurer avant de semer ?  Et en bien des régions, on mêlait des semences aux cendres de la bûche de 
Noël ou à celles du bûcher de la Saint-Jean. [2] 
 

 Autrefois, dans notre bocage vendéen, le vieux paysan se plaisait en songeries lors des soirées devant la 
cheminée, semant le doute dans les esprits les plus crédules. 
 
Les chats du Chaffaud 
 

 Ainsi, le père Joseph [3] racontait que, les soirs de 
pleine lune, tout particulièrement dans la nuit du 31 
décembre, tous les chats de la contrée se réunis-
saient pour danser sur la grande pierre plate au 
Chaffaud ( colline proche du Mont des Alouettes ) ; 
son grand-père assurait même en avoir compté 
jusqu’à cinquante ! C’était après la Révolution mais 
par la suite, la pierre a été détruite pour ériger le 
château d’eau qui domine Les Herbiers. 

 

La Marmite du diable et autres étrangetés 
 
 À deux pas du Chaffaud, sur les bords du ruisseau Le Grand 
Ry, se trouve la Marmite du diable, un curieux amoncellement 
granitique. Louis [4], notre conteur herbretais, évoquait là de drôles 
de choses, avec des lutins et des korrigans jouant des tours au 
meunier voisin. 
 

 Avec la fantasmagorie du bocage d’autrefois, les chirons ( blocs 
rocheux ), les chênes et les châtaigniers, noueux et torsadés, tous 
savaient parler à ceux qui écoutaient leurs complaintes … 
 

 Et il s’en raconte encore dans notre Pays des Herbiers : 
   - près des Peux aux Herbiers, Gargantua aurait laissé l’em- 
      preinte de  son pied droit ; d’ailleurs, celle de son pied gauche  
      est paraît-il visible à Tiffauges … [4] 
   - à Saint-Paul-en-Pareds, on assure qu’en une seule nuit les  
      Farfadets auraient, pierre à pierre, déplacé l’église jusqu’à son  
      emplacement actuel. [5] 
 
 

         La Marmite du diable. 

http://www.cc-paysdesherbiers.fr/association-lheritage/


 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Une pierre plutôt menaçante ! 
 
 Près de la ferme de Coutigny aux 
Herbiers, au flanc d’un coteau abrupt, un 
étonnant rocher attire l’attention par son 
inclinaison, menaçant de sa chute le pro-
meneur solitaire. Selon Louis [4], chaque 31 
décembre à minuit, il pivote sur lui-même. 
Certes, personne ne prétend l’avoir vu 
ainsi tourner, mais la rumeur est tenace 
aux alentours : « Ah dame oui, ça se dit  ». 
D’ailleurs, ne l’appelle-t-on pas la pierre 
tournante ? 
 
 La nuit est souvent source de mystères 
et parfois même de grands dangers. 
 

La pierre aux Gaulois 
 

 Non loin des Herbiers, au cœur du 
bois des Chevrettes à Saint-Michel-Mont-
Mercure, un creux dans la pierre aux 
Gaulois, tel un bénitier, s’emplit parfois 
d’une eau rougie : croyez-le, c’est sûre-
ment le sang d’innocents martyrs !  

[5] ; l’un 
aurait-il oublié son escarpin ? 
 
 Et si le hasard vous fait convier à une 
chasse au bitard, armez-vous de patience 
pour passer une nuit dehors à grelotter ! 
Surtout, ne marchez pas sur l’herbe de la 
détourne : vous vous égareriez sur des 
chemins d’où l’on ne revient pas … 
 
  Avec tout ça, il va falloir franchir le 31 décembre 2019. Alors soyons très attentifs !  Sans nul doute, sur les 

douze coups de minuit, il y aura des frôlements, des chuchotements, enfin des surprises de taille. Rien ne dit 
que vous en entendrez parler sur vos smartphones mais restez tout de même branchés. Et en attendant, 
n’oubliez pas d’échanger de bons vœux. Les nôtres, les meilleurs, vous sont adressés au creux de l’oreille 
pour l’année à venir :  les fées n’apportent que de bonnes choses ! 

Sources :  1 :  Gaston Roupnel :  Histoire de la campagne française, Plon, 1977. 
 2 :  Paul Sébillot :  Le Folklore de la France, tome 3, Maisonneuve, 1968 ; cité dans [1]. 
 3 :  Joseph Liard, communication orale à l’auteur. 
 4 :  Louis Barbarit, communication orale à l’auteur. 
 5 :  Légende locale. 
 6 :  Albert Sorin :  La chasse Gallery, éditions J. M. B., Nantes, 1981. 

 
            La pierre aux Gaulois. 

Le cheval Mallet 
 

 Que le voyageur égaré la nuit prenne garde au cheval Mallet qu’il serait tenté d’enfourcher !  Vite jeté bas 
de sa monture au détour d’une sente, ce serait pour lui la mort assurée, au fond d’un ravin ou piétiné par la 
bête ; à moins qu’il puisse présenter à l’animal diabolique la croix des sorciers ( croix de Saint-Benoît ) ou 
faire à temps un signe de croix … 
 
La chasse Gallery 
 

 Et dans les chaumières, au plus profond de nos bois lors des nuits les plus noires, on a souvent ouï tapager 
la chasse Gallery, pétrifiant d’effroi les paysans, cheveux dressés sur la tête, et les enfants, cachés sous les 
draps du lit ( la chasse Gallery est une antique légende dont diverses variantes se retrouvent dans d’autres 
régions de France et même au-delà [6] ). 

 
                                           La pierre tournante. 


